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ACTUALITES

L'ARCHITECTURE ARBORESCENTE DE JUNYAISHIGAMI
Exposition ä Bordeaux

Arc en reve, centre d'architecture ä

Bordeaux, presente une exposition consacree
ä Junya Ishigami, l'architecte qui s'etait fait
remarquer en 2008 en encerclant de Serres

le pavilion japonais ä la Biennale de Venise.

Arc en reve a accepte de nous laisser publier le

texte du critique et architecte bruxellois Koen

Van Synghel, qui accompagne l'exposition.

Un architecte etudiant les nuages. Sondant

le mystere des gouttes d'eau dans l'air qui
fusionnent pour former des cumulus et

defient ainsi les lois de la gravite. Des nuages

tels des bätiments, ou du moins tendant a une

architecture qui soit telle une lumiere, tel un

nuage. Un architecte disposant les poteaux
dans un edifice comme s'il s'agissait d'un ciel

etoile, afin que les utilisateurs puissent se sen-

tir eux-memes dans ces constellations sans

cesse mouvantes tels les signes du zodiaque.
La nature est une source inepuisable d'ins-

piration pour l'architecte japonais Junya
Ishigami. Non seulement parce qu'il ouvre
une fenetre sur sa beaute vivante et ses

processus naturels, mais par-dessus tout parce
qu'il transpose les forces originelles cachees

de la nature dans l'architecture.
Le fait que Junya Ishigami s'immerge lui-

meme profondement dans la physique et la
thermodynamique pour comprendre
comment les nuages defient la gravite est süffisant

pour montrer qu'il est un architecte exception-
nel. II l'est aussi parce que son travail temoigne
d'une grande sensibilite pour l'enfant qui existe

en chaque homme, et pour l'emerveillement
enfantin. Entrer dans l'architecture d'lshiga-
mi, c'est penetrer dans le monde d'Alice au pays
des merveilles.

Pour Ishigami, l'architecture est, apres
tout, une vaste experimentation. Le poete et le

scientifique sont tous deux presents dans sa

pratique, et l'imaginaire enfantin n'est jamais
loin, comme dans la Maison de la pluie et la
Maison du vent. D'autre part, il cree des espaces
en forme de nuages:«II est extremement amüsant

de puiser son inspiration, concernant de

nouveaux espaces et edifices, dans la silhouette
des nuages.»II existe de nombreux projets dans

cette veine. Une petite maison avec vue sur
un lac ou descendent les oiseaux migrateurs
chaque printemps. Un restaurant au sommet
d'une montagne. « L'emplacement d'un edifice
definit son caractere bien plus que la personna-
lite du bätiment lui-meme.» Une petite maison
de week-end en ville, dans laquelle se deplacer
entre les pieces et le jardin evoque le sentiment
de se mouvoir dans une petite foret.« Le projet

1 Yamamoto store, New York, 2008
(Photo Junya Ishigami+associates)

/-.KL-Vj t:t- ES5



- TRACES n* 01 / 17 janvier 2014 -

envisage de nouvelles manieres d'integrer la
nature dans la ville.»

Ce sont lä juste quelques-uns des nombreux

projets dans lesquels Ishigami en appelle a la

nature comme ä une image, une metaphore ou

un processus pour atteindre une nouvelle forme

d'architecture contemporaine. II est constam-

ment a la recherche de nouveaux horizons,
parfois au sens litteral du terme. Par exemple,

lorsqu'il se demande comment l'architecture
donne une forme tangible k l'espace, il puise son

inspiration dans les paysages. Et particuliere-
ment dans la maniere dont le paysage est des-

sine par l'horizon et par les lignes de contour qui
apparaissent entre la terre et le ciel, ou la mer et

le ciel. « Si nous voulons explorer de nouveaux
horizons », explique-t-il,« nous devons reflechir
k la forme de la planete elle-meme.»

Ishigami a cette capacite d'utiliser vigou-
reusement l'examen de la planete, cette vue
« cosmique » de la nature, dans des edifices qui
resonnent avec la nature a plusieurs niveaux.

Prenons par exemple l'espace de travail du

Kanagawa Institute of Technology (KAIT)
Pres de Tokyo. II s'agit d'un bätiment sans murs.

L'enveloppe exterieure est en verre, et l'espace

est dote d'une frontiere virtuelle faite d'arbres,

d'impressionnantes files de cerisiers japonais.
La structure de l'edifice est constitute de 305

poteaux. Litteralement une foret de barres

d'acier. Chaque poteau est une barre solide

de section rectangulaire. Chacune possede sa

propre taille et ses propres proportions, meti-

culeusement calculees ä partir de la charge

presentee par le toit. Elles sont d'autre part si freies

que e'en est presque effrayant, dans la mesure oü

cela parait contraire aux lois de la statique. Mais

Ishigami a developpe un systeme ingenieux en

duo avec un ingenieur. Durant la construction,

le bätiment a ete soumis ä une telle charge que

les poteaux ont commence a pencher comme il
se devait sous le poids de l'edifice plus celui,

supplemental, de la neige sur le toit. Lorsque la

charge a ete enlevee, l'ensemble des 305 poteaux

se sont redresses parfaitementune fois encore, si

bien qu'actuellement l'ensemble du bätiment est

sous traction plus que sous pression. Cette

brillante idee debouche sur le fait que la structure

possede une minceur sans precedent, et qu'elle

est si legere qu'elle defie reellement les lois de la

gravite. Mais ce bätiment sort du lot egalement

en termes d'espace. Celui-ci se deploie tel un
bois entre les 305 poteaux, qui semblent avoir ete

plantes sur le sol plus ou moins carre d'une super-

ficie de 200 m2. Exactement comme dans un bois,

on rencontre des lieux clos, tout cela dependant

de la position et de la densite des poteaux.

Pourtant, l'image qu' Ishigami avait en tete n'etait

pas tant la metaphore facile du bois que l'allego-

rie d'un ciel etoile. De la meme maniere que les

gens regardent/transforment les constellations
stellaires totalement arbitrairement, au KAIT ils

peuvent organiser leur espace librement parmi
les poteaux disposes d'une maniere aleatoire.
Les espaces de travail peuvent s'agrandir ou
s'amenuiser. Dans ce bätiment, la croissance, la

metaphore laplus evidente de la nature, est inter-
pretee d'une maniere stupefiante.

Integrer la nature dans l'architecture.
Permettre ä l'architecture d'inhaler et d'exha-

ler la nature. La maniere radicale avec laquelle

Ishigami redessine l'architecture en la reliant
ä la nature n'est pas seulement une nouvelle
mode ou tendance. Elle le place fondamentale-

ment au coeur de la tradition animiste japonaise
dans laquelle les montagnes sont sacrees, et oü

en automne les cerisiers et les erables en fleurs

constituent le point culminant de l'annee. Mais

Ishigami sait aussi elever tout cela ä un niveau
abstrait. En tant qu'architecte-ingenieur, il est

capable de repousser les limites techniques
qu'un edifice est capable d'atteindre.

Junya Ishigami (1974) a perce internatio-
nalement lorsqu'il etait relativement jeune, k

la biennale de Venise en 2008. II avait mis en

place une installation singuliere constitute de

Serres autour du pavilion japonais, afin de changer

subtilement son environnement. II avait
developpe plusieurs constructions en verre et
en acier, assiste et inspire par le botaniste > > >

fffa.. Ceramics of Italy
www.laceramicaltaliana.it

SPV Schweizerischer Plattenverband
ASC Association Suisse du Carrelage
ASP Associaziona Svizzera delta Piastrelle

www.plattenverband.ch
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2 Vue d'exposifion, Rodolphe Essher
3 Table, 2005-2006 Tokyo, Osaka, Bale

4 Pavilion japonais a Venise, 2008
(Photos Junya Ishigami+associates)

Hideaki Ohba. Ici aussi c'est en premier lieu la

legerete de la structure d'acier qui est saisis-

sante. Mais Ishigamietait par-dessus tout preoc-

cupe par la creation d'un climat special pour les

plantes. Ohba lui avait dit qu'une augmentation
de la temperature de deux ou trois degres pou-
vait entrainer une tres grande difference sur le

type de plantes qui poussaient. La combinaison

de plantes de serres et, assemblies dune matiere

aleatoire, d'essences venues des bois, a profon-
dement transforme le jardin autour du pavilion

japonais, qui est devenu un lieu oil les gens pou-
vaient redecouvrir la nature comme des enfants.

Radicalement novateur, bien que totalement

ancre clans la tradition, Junya Ishigami incarne

le paradoxe de la culture japonaise moderne, oil

la nature est culture et ou la culture est portee

en avant par la nature. Ishigami peut en fait etre

envisage comme l'heritier d'une « dynastie »

d'architectes qui, en passant par Kazuyo Sejima
(1956) et Toyo Ito (1941), remonte au meta-
boliste Kiyonori Kikutake (1928-2011). Mais
ce qui rend Ishigami exceptionnel est son lien
avec l'innovation tant poetique que technique.

II est celui qui, plus qu'aucun autre, cherche une
architecture qui depasse les frontieres construc-
tives et se demarque de la statique au benefice

d'une nouvelle forme de dynamique.

L'exposition presente environ 55 projets,
depuis des interventions ä petite echelle telles

des bouteilles de verre enfermant des fleurs,

jusqu'ä des plans utopiques montrant des villes-

paysages, et une montagne devenue un theatre

(ou n'est-ce pas plutot le theatre qui est devenu

une montagne Ishigami parfois presente ses

utopies avec la naivete de dessins d'enfants. C'est

non seulement desarmant, mais en meme temps
cela evoque puissamment son attitude huma-

niste, sa quete d'une architecture qui ameliore

la vie de tous les jours. Quand, dans « Foret et

Ville », il propose de ressentir une proximite
avec les arbres, suffisamment pour transformer

un paysage urbain en un bois, il suggere simul-

tanement un changement vers un habitat plus

compact. En meme temps, dans ses « Etudes de

baignoires », il souleve la question des moyens
possibles pour rendre la vie des tous les jours
« plus confortable ». Non pas en termes de

confort gratuit, mais avec cette question fon-

damentale en tete: « L'architecture actuelle

devrait-elle explorer de nouvelles manieres
de vivre »

En termes concrets, cela prend la forme de sa

vision de la maison individuelle. En concevant
celle-ci d'une maniere plus compacte, Ishigami
libere l'espace. II couvre cette «tranche de

nature », ainsi qu'il la nomme, ce jardin, avec du

verre afin que naisse un climat dedans-dehors.

II reduit la maison elle-meme, d'une maniere
minimale, a une Sorte de meuble vertical, si bien

que chaque piece est presque par definition une
partie du «jardin» environnant. Selon Junya
Ishigami, vivre avec le jardin, avec la nature, cree
les conditions pour un mode de vie plus complet
et satisfaisant.

Cette attention et ce soin portes a la nature, le

desir de creer un espace pour ses processus mer-
veilleux et complexes, s'expriment dans presque
toutes les ceuvres de l'exposition.

En prenant systematiquement la nature pour
fondement metaphysique de son architecture,
et en developpant meticuleusement ceci dans

ses projets a la fois reels et utopiques, Junya
Ishigami a, en quelques annees seulement, non
seulement fait progresser la recherche fonda-
mentale, mais en meme temps egalement ouvert
la voie ä une architecture possible pour le futur.

Koen Van Synghel, architecte et critique, Bruxelles

Traduction Delphine Costedoat
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CREUSER LE SILLON DE LA CULTURE
190e numero d'Architecture Suisse

Au moment de la parution du numero
190 - un chiffre qui atteste sans conteste
de la duree - rememorons-nous les tres
beaux mots de Claude Parent (AS 160) en

hommage ä Taction de critique d'Anthony
Krafft: «Ecrire sur l'architecture, c'est
aussi prendre date, fixer dans le temps la
naissance d'une idee et accompagner son
developpement. Mais au-dela d'identifier
et dater, l'edition sert ä diffuser, ä faire
connaitre aux autres les temoignages d'une

recherche particuliere afin de lui permettre
de rencontrer, ätravers le monde, les archi-
tectes qui, sans se connaitre, creusent les

memes sillons de la culture. » Tant les

architectes dont les ceuvres sont publiees

que, d'une fagon generale, les lecteurs de

FAS pourront certainement adherer k cette
vision des choses.

Ouverte notamment a d'autres champs

disciplinaires, en phase avec des

preoccupations actuelles de la societe et

avec la dimension souvent artistique des

oeuvres architecturales, AS se renouvelle
dans la continuite. Pourtant, comme son

« ancetre », la revue Architecture, Forme et

Fonctions, creee en 1956, eile poursuit un
objectif identique : celui d'elargir le champ

des connaissances a tous, sans distinction
mais de fagon methodique, en « creusant
le sillon de la culture » architecturale
contemporaine suisse.

Bruno Marchand signe un article coup
de coeur, en hommage ä la revue AS -
Architecture Suisse qui fete sa 41e annee
de parution ininterrompue.

Perseverance, tenacite mais aussi affection

pour les architectes, devouement h la
culture architecturale et artistique et, enfin,

un enthousiasme infaillible: ce sont les mots

qui me viennent k l'esprit quand je pense a

l'effort de Maria Teresa Krafft-Gloria pour
assumer, depuis 1991, l'edition reguliere de

la revue AS - Architecture Suisse, et assurer

ainsi sa perennite.
Fondee ily a 41 ans par feu son mari, Anthony

Krafft - unveritable pionnier de la publication

en architecture, ami de Tadao Ando, Giovanni

Michelucci, Claude Parent, Gio Ponti, Alberto

Sartoris (et de tant d'autres) - cette revue

detonne dans le panorama mediatique actuel:

ici, pas d'images de synthese 3D en couleur, pas

de mise en page flamboyante, pas d'effets gra-

phiques particuliers.
AS se decline dans une efficace simplicite:

des fiches techniques en format A4 et en noir
et blanc, illustrant des objets architecturaux
ä travers leur representation la plus essentielle

; des fiches congues pour etre classees et

constituer ansi une documentation pouvant
etre thematisee ou organisee de fagon chro-

nologique. Cette documentation eclectique

temoigne, certes, du volontaire eloignement
d'une posture de tendance, mais constitue
cependant une source d'information pre-
cieuse et un champ de recherche indeniable. Bruno Marchand, professeur EPFL

TEC21 FAIT PEAU NEUVE

La revue arbore une nouvelle maquette
et enrichit ses contenus

h Nr j-4 Schweizerische Bauzeiüiug

TEC21
(£*
illiffk

Neubau Messe Basel

J

Tout comme TRACES, la revue TEC21 celebre

cette annee son 140e anniversaire. A cette occasion,

eile revet un nouvel habit graphique imagine

par Raffinerie AG für Gestaltung. Le contenu de

la revue a lui aussi subi une eure de jouvence. II

est structure de maniere plus claire, plus peaufi-
nee. En depit de sa tradition de longue date, TEC21

s'affirme comme une revue specialisee moderne
et actuelle.

Fondee en 1874 sous le nom Die Eisenbahn,
eile s'est developpee en tant que Schweizerische

Bauzeitung, si+a et finalement TEC21. Revue

interdiseiplinaire consacree au bätiment en Suisse,

TEC21 est ecrite par des specialistes pour des spe-
cialistes, et cultive une vision professionnelle de

l'architecture, de l'ingenierie et de l'environnement.

Informations, arriere-plans, evolutions et
tendances dans le domaine de la planification et de la

construction en Suisse et ä l'etranger, öftres d'em-

ploi, concours: les lectrices et lecteurs de TEC21

reeoivent des actualites et des contenus hebdo-

madaires sur les tout derniers acquis techniques.
A noter que les abonnes ä TRACES obtiennent

50% de reduction pour un abonnement supple-
mentaire ä TEC21.

Pour recevoir un exemplaire gratuit et decouvrir

la nouvelle maquette de TEC21, il suffit d'envoyer

un courriel, avec la mention «Gratisexemplar
TEC213-4/2014» ainsi que l'adresse de livraison, ä

abonnemente@staempfli.com (offre valable dans

la limite des stocks disponibles). red
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3e EDITION DE LA DISTINCTION ROMANDE D'ARCHITECTURE
Appel ä candidatures

Version elargie de la Distinction vau-
doise d'architecture qui, entre 1984 et
2000, a recompense les realisations
arehitecturales vaudoises de qualite,
la Distinction romande d'architecture
(DRA) lance son appel a candidature pour
sa 3e edition.

Initiative commune des associations
professionnelles (SIA, FAS, FSAI, GAN et

GPA) ainsi que de l'ensemble des cantons
romands et de la plupart des villes, la DRA
est decernee tous les quatre ans. En 2006 et
2010, eile a consacre des bätiments admi-
nistratifs, des complexes multifonctionnels,
des maisons individuelles, des chalets de

vacances et des passerelles repondant ainsi
ä son objectif majeur: « rendre accessible la
qualite architecturale suisse, y sensibiliser
le grand public, pour lui permettre de mieux
la comprendre et mieux la percevoir a sa

juste valeur ».

Pour sa nouvelle edition, le jury, choi-
si par le comite de la DRA, regroupe les

architectes Fabrizio Barozzi (Barcelone),
Philippe Carrard (Zurich), Lisa Ehrensperger

(Zurich), Kersten Geers (Bruxelles), Riccarda

Guidotti (Monte Carasso), Thomas von
Ballmoos (Zurich), l'ingenieur civil Tivadar
Puskas (Bale), l'urbaniste Jürg Degen (Bale),

la paysagiste Sybille Aubort Raderschall

(Zurich) et sera preside par l'architecte
Daniele Marques (Lucerne).

L'appel a candidature, ouvert entre le ler
janvier et 31 mars 2014, est reserve a tout
auteur et tout maitre d'ouvrage d'une realisation

architecturale achevee entre le Ier avril
2010 et le 31 mars 2014, dans un canton
romand ou dans la partie francophone du

canton de Berne, district de Bienne y compris.
Les categories d'objets pouvant concourir sont
les suivantes: bätiment construit, espace

exterieur, ouvrage d'art. Les candidatures

sont deposees uniquement par voie electro-

nique, par l'intermediaire du site internet,
www.dra3.ch.

Dans le courant de l'ete 2014, le jury effec-

tuera une premiere selection d'une trentaine
d'objets. En septembre, le jury annoncera les

laureats et inaugurera l'exposition itine-
rante qui presentera en Suisse et en Europe
le resultat de cette belle initiative. red

Maisons individuelles en zone inondable ä Fribourg de Bakker

& Blanc architectes associes, Lausanne

Laureat de la deuxieme edition de la DRA. (Photo M. Bakker)

Appel ä candidature
Ouvert jusqu'au 31 mars 2014 ä minuit

Distinction romande d'architecture 3-2014

P/a EIAFR

Boulevard de Perolles 80,1705 Fribourg

info@dra3.ch

Nous vous invitons ö une pause cafe avec nos specialistes.

Et nous parlons, par exemple, de nos nouvelles surfaces,

creees dans une merveilleuse gamme de coloris cafe.

Visitez-nous du 21 au 25 janvier 2014 d Swissbau

Halle n°l, stand D20.
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